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(54) Dispositif de compas pour mobilier

(57) Dispositif de compas pour mobilier dans lequel
la tête annulaire (4) comporte sur sa face intérieure une
couronne dentée (7) qui est formée par des premières
dents qui sont du type à cliquet et qui présentent un flanc
radial et un flanc tangentiel, lesdites premières dents sont
susceptibles d’engrener sur des secondes dents (10) qui
sont formées sur le côté extérieur d’une pluralité de bu-
tées tangentielles (9) qui, à l’opposé du côté possédant
les secondes dents (10), ont un côté oblique (9a) et, grâ-
ce à un jeu adéquat, lesdites butées tangentielles (9)
sont situées chacune et respectivement dans des cavités
périphériques (12) d’un disque de frein (11) qui est tra-
versé par l’axe horizontal (5) et qui est emprisonné entre
la tête discoïdale (3) et le couvercle (6), lesdites cavités
périphériques (12) ayant un fond oblique (12a) dans le-
quel repose le côté oblique (9a) des butées tangentielles
(9).
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Description

DOMAINE DE L’INVENTION

[0001] La présente invention concerne un dispositif de
compas pour mobilier, tels que les compas utilisés pour
compenser le poids d’une porte pourvue de charnières
sur un bord horizontal, de sorte que, lors de la manoeuvre
d’ouverture, il suffit d’appliquer une légère impulsion, et
que la porte reste ouverte dans une quelconque position
intermédiaire de sa course dès lors que ladite légère im-
pulsion est interrompue, tandis que pour produire la fer-
meture il est nécessaire d’appliquer une poussée apte à
dépasser le poids de la porte qui est justement supporté
par le compas. Ces compas s’appliquent à des portes à
plan vertical s’ouvrant par élévation autour d’une char-
nière disposée sur leur bord supérieur ; ils sont égale-
ment applicables à des portes à plan horizontal s’ouvrant
par rabattement autour d’une charnière disposée sur leur
bord arrière.

ÉTAT ANTERIEUR DE LA TECHNIQUE

[0002] On connaît déjà, dans le cadre de la présente
invention, une constitution générale de compas compre-
nant un premier bras et un second bras qui sont fixés par
une extrémité, l’un à la porte et l’autre au meuble, et qui,
par l’autre extrémité, forment chacun une tête, première
ou discoïdale, et seconde ou annulaire, qui sont articu-
lées entre elles au moyen d’un axe horizontal, auquel
sont associés des moyens élastiques de serrage, et qui
est vissé à la tête discoïdale au travers d’un couvercle
qui est accouplé de façon permanente à la tête discoï-
dale, par intercalation de la tête annulaire et de moyens
de freinage dont l’intensité de freinage est régulée par
les moyens élastiques de serrage.
[0003] Si l’on s’en réfère à cette constitution générale,
on connaît un type de solution consistant à utiliser, com-
me système de freinage, des cylindres ayant leur axe
parallèle à l’axe de rotation du compas et reposant, au
niveau de leur côté intérieur, sur une rampe qui est incli-
née par rapport à la tangente de ladite rotation, de sorte
que, dans l’un des sens de rotation, les cylindres sont
situés sur la partie basse de la rampe et qu’il n’existe
aucune résistance à la rotation, mais dans le sens de
rotation opposé, les cylindres sont poussés vers l’exté-
rieur par la rampe et appuient contre la paroi intérieure
de la tête annulaire, offrant une résistance à la rotation
qui est régulée par le serrage maximum ou minimum
conféré par lesdits moyens élastiques de serrage,
moyens qui modifient la pression sur les faces d’un dis-
que dont la périphérie est pourvue desdites rampes et
qui est emprisonné entre les têtes discoïdale et annulaire
des bras du compas.
[0004] De l’explication de cette constitution, il ressort
que l’action résistante qui doit être générée, dans le sens
de fermeture de la porte, afin de compenser le poids de
celle-ci, est obtenue par friction des cylindres sur la paroi

intérieure de la tête annulaire. Ce système génère des
pressions centrifuges très élevées qui requièrent des piè-
ces métalliques de grande résistance et donc extrême-
ment coûteuses. Un autre inconvénient de ce système
est qu’il manque de précision au moment de produire
ladite action résistante, lorsque débute la rotation du
compas, car ce n’est que dans le cas d’un montage idéal
que tous les cylindres pourraient agir ensemble ; cela ne
se produisant jamais dans la pratique, un coulissement
est réalisé jusqu’à ce que le nombre de cylindres opéra-
tionnels soit suffisant pour bloquer la rotation et, par con-
séquent, pour retenir l’ouverture de la porte à l’endroit
voulu, en évitant d’éventuels accidents qui, par un mau-
vais calcul de l’utilisateur (dû à l’imprécision du système),
peuvent produire par exemple un dysfonctionnement et
la rupture d’un verre en cristal; de fait, on connaît des
versions qui tentent d’améliorer ce comportement indé-
sirable en ajoutant aux rampes des compléments élas-
tiques agissant sur les cylindres, afin de favoriser la si-
multanéité de leur action, et ce malgré une complexité
de montage.
[0005] Une autre constitution connue à cet effet est la
proposition divulguée dans le brevet espagnol
P200002789 de la même demanderesse. Elle est carac-
térisée par un compas (dans ce cas appelé "support ar-
ticulé") qui évite la pression centrifuge élevée et ne pro-
duit pas de coulissement pour établir la retenue, dans le
sens de rotation, qui doit compenser le poids de la porte ;
elle utilise, à cette fin, un système d’accouplement denté
comprenant, dans la tête dite alors annulaire, une cou-
ronne dentée dont les dents sont susceptibles, selon le
sens de rotation relatif des bras du compas, de s’accou-
pler ou non avec d’autres dents réciproques ménagées
à la périphérie d’un cliquet en forme d’arc de cercle qui,
à une extrémité, est monté contre un ressort qui impulse
la position de désaccouplement de ses dents, et qui, à
l’extrémité opposée, possède un plan oblique arrière qui
agit conjointement avec un côté incliné arrière d’un téton
du frein à friction, afin d’impulser la position d’accouple-
ment de ses dents avec celles de ladite couronne dentée.
Cette constitution implique une certaine complexité
constitutive et fonctionnelle, d’une part en raison de l’uti-
lisation d’un ressort dont les caractéristiques élastiques
peuvent s’altérer avec le temps et, d’autre part, parce
qu’une séquence opérationnelle susceptible de produire
des dysfonctionnements est nécessaire.
[0006] Dans un autre ordre d’idée, ledit brevet
P200002789 envisage des moyens pour produire la ré-
versibilité opérationnelle du compas, de sorte que la po-
sition des bras soit inversée par rapport à leur rotation,
afin que le sens de rotation, qui auparavant n’opposait
aucune résistance, en oppose alors une, et vice-versa ;
ces moyens sont une glissière jouxtant un ressort, ins-
tallée sur le premier bras et formée d’un passage trans-
versal qui, selon la position de la glissière, permet ou non
le passage d’un bouton dépassant au-dessous de la tête
annulaire du second bras. Cette solution implique une
certaine complexité de montage qui est susceptible

1 2 



EP 1 876 318 A1

3

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

d’être simplifiée.

DESCRIPTION DETAILLEE DE L’INVENTION ET 
AVANTAGES

[0007] Dans l’état actuel des choses, le présent com-
pas répond à la constitution générale connue mention-
née ci-dessus et il comprend un premier bras et un se-
cond bras qui sont fixés par une extrémité, l’un à la porte
et l’autre au meuble, et qui, par l’autre extrémité, forment
chacun une tête, première ou discoïdale, et seconde ou
annulaire, qui sont articulées entre elles au moyen d’un
axe horizontal, auquel sont associés des moyens élas-
tiques de serrage, et qui est vissé à la tête discoïdale au
travers d’un couvercle qui est accouplé de façon perma-
nente à la tête discoïdale, par intercalation de la tête an-
nulaire et de moyens de freinage dont l’intensité de frei-
nage est régulée par les moyens élastiques de serrage.
[0008] La particularité de la présente invention est ca-
ractérisée en ce que la tête annulaire comporte, sur sa
face intérieure, une couronne dentée qui est formée de
premières dents qui sont du type à cliquet et qui présen-
tent un flanc radial et un flanc tangentiel, lesdites pre-
mières dents sont susceptibles d’engrener sur des se-
condes dents qui sont formées sur le côté extérieur d’une
pluralité de butées tangentielles qui, à l’opposé du côté
possédant les secondes dents, ont un côté oblique et,
grâce à un jeu adéquat, lesdites butées tangentielles sont
situées chacune et respectivement dans des cavités pé-
riphériques d’un disque de frein qui est traversé par l’axe
horizontal et qui est emprisonné entre la tête discoïdale
et le couvercle, lesdites cavités périphériques ayant un
fond oblique dans lequel repose le côté oblique des bu-
tées tangentielles, ledit fond oblique ayant une inclinai-
son et une largeur telles que le long de celui-ci la butée
tangentielle coulisse entre une position d’accouplement,
dans laquelle les secondes dents de la butée tangentielle
engrènent sur les premières dents de la couronne dentée
de la tête annulaire, et une position de désaccouplement,
dans laquelle ces secondes dents et premières dents
sont dégagées.
[0009] Contrairement aux dispositifs basés sur la fric-
tion de cylindres sur la paroi intérieure de la tête annulaire
(avec une pression centrifuge très élevée), la présente
solution reste dans la lignée dudit brevet P200002789,
celle-ci étant basée sur l’engrènement ou l’accouplement
de deux dentures, l’une associée à la tête annulaire (la
couronne dentée) et l’autre associée au disque de frein
qui est emprisonné entre la couvercle et la tête discoï-
dale. Grâce à l’utilisation de ce système d’accouplement
entre dentures, et par rapport à ce qui a été mentionné
ci-dessus, on parvient à éviter, d’une part, le problème
de la pression centrifuge élevée et, par conséquent, l’uti-
lisation de pièces fabriquées avec des matériaux métal-
liques haute résistance ; en effet, le disque de frein, mais
aussi les butées tangentielles, sont en plastique ; et, con-
cernant la tête annulaire, celle-ci est habituellement en
métal, mais il est inutile, dans le cas présent, qu’elle offre

une résistance hors du commun pour ce type de pièce.
D’autre part, cette invention insiste sur l’utilisation du sys-
tème d’accouplement denté du brevet P200002789, qui
garantit la précision opérationnelle, tout en le rendant
plus simple, fonctionnel et fiable, aucun ressort n’étant
requis et l’accouplement denté étant réparti de façon uni-
forme sur toute la longueur de la couronne dentée de la
tête annulaire.
[0010] Une autre particularité de l’invention est carac-
térisée en ce que le premier bras est coplanaire par rap-
port à sa tête discoïdale, tandis que le second bras est
oblique par rapport à sa tête annulaire, de sorte que le
second bras converge avec le premier bras jusqu’à ce
que, à l’état de repos, les extrémités de chacun d’eux
soient situées dans un même plan rotatif, le second bras
ayant une flexibilité lui permettant une détente élastique
rotative afin que son extrémité dépasse l’extrémité du
premier bras. Cette solution permet le changement de
réversibilité par flexion du second bras (celle-ci étant pos-
sible par nature) afin de produire une détente élastique
rotative permettant de dépasser le premier bras ; grâce
à cette méthode si simple, on élimine tout le mécanisme
antérieurement décrit basé sur une glissière jouxtant un
ressort.

DESSINS ET REPERES

[0011] Afin de mieux comprendre la nature de l’inven-
tion, une forme de réalisation industrielle est représentée
dans les dessins annexés, à titre d’exemple illustratif et
nullement limitatif.

La figure 1 est une vue en perspective éclatée dans
laquelle est représentée la constitution d’un dispo-
sitif de compas conforme à l’invention. Cette figure
comporte deux détails illustrant l’accouplement et le
désaccouplement de la butée tangentielle (9) par
rapport à la couronne dentée (7).
La figure 2 montre le montage correspondant à la
figure 1 et représenté selon la section II-II, indiquée
à la figure 3.
La figure 3 est la vue de dessus du compas de la
figure 2, le couvercle (6) et l’axe horizontal (5) n’étant
pas représentés.
La figure 4 est la vue en plan supérieur de la tête
annulaire (4) du second bras (2).
La figure 5 est la section V-V, indiquée à la figure 4.
La figure 6 est la vue en plan supérieur du disque
de frein (11).
La figure 7 est la section VII-VII, indiquée à la figure 6.
La figure 8 est la vue de dessus d’une des butées
tangentielles (9) des figures 1 et 3.
La figure 9 est un agrandissement du détail IX, en-
touré à la figure 4.
La figure 10 est un agrandissement d’une cavité pé-
riphérique (12) et de la portion correspondante de la
couronne dentée (7) et illustre la position de désac-
couplement par rapport à la butée tangentielle (9).
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La figure 11 est semblable à la figure 10, mais elle
illustre la position d’accouplement.

[0012] Les repères suivants sont indiqués dans ces
figures :

1.- Premier bras
2.- Second bras
3.- Tête discoïdale de premier bras (1)
4.- Tête annulaire de second bras (2)
5.- Axe horizontal, de serrage
6.- Couvercle
7.- Couronne dentée sur tête annulaire (4)
8.- Premières dents sur couronne dentée (7)
8a.- Flanc radial de dents (8)
8b.- Flanc tangentiel de dents (8)
9.- Butée tangentielle
9a.- Côté oblique de butée tangentielle (9)
10.- Secondes dents sur butée tangentielle
11.- Disque de frein
12.- Cavités périphériques de disque de frein (11)
12a.- Fond oblique de cavité périphérique (12)
13.- Joint à friction
14.- Rondelles de flasque

DESCRIPTION D’UNE REALISATION PREFEREE DE 
L’INVENTION

[0013] En fonction des dessins et repères énoncés ci-
dessus, un mode d’exécution préféré de l’objet de l’in-
vention est illustré dans les vues annexes, en référence
à un dispositif de compas pour mobilier, tels que les com-
pas qui sont utilisés pour compenser le poids d’une porte
qui est pourvue de charnières sur un bord horizontal, de
sorte que, lors de la manoeuvre d’ouverture, il suffise
d’appliquer une légère impulsion, et que la porte reste
ouverte dans une quelconque position intermédiaire de
sa course dès lors que ladite légère impulsion est inter-
rompue, tandis que pour produire la fermeture il est né-
cessaire d’appliquer une poussée apte à dépasser le
poids de la porte qui est justement supporté par le com-
pas, ces compas répondent à une constitution générale
(figure 1) comprenant un premier bras (1) et un second
bras (2) qui sont fixés par une extrémité, l’un à la porte
et l’autre au meuble, et qui, par l’autre extrémité, forment
chacun une tête, première ou discoïdale (3), et seconde
ou annulaire (4), qui sont articulées entre elles au moyen
d’un axe horizontal (5) qui est associé à des moyens
élastiques de serrage et qui est vissé à la tête discoïdale
(3) au travers d’un couvercle (6) qui est accouplé de façon
permanente à la tête discoïdale (3), par intercalation de
la tête annulaire (4) et de moyens de freinage dont l’in-
tensité de freinage est régulée par les moyens élastiques
de serrage ; de plus, on utilise habituellement un joint à
friction (13) qui est intercalé entre chaque tête, discoïdale
(3) et annulaire (4); de même que l’on utilise des rondelles
de flasque (14) comme moyen élastique, afin de réguler
le serrage lors du vissage de l’axe horizontal (5). Ces

compas s’appliquent à des portes à plan vertical
s’ouvrant par élévation autour d’une charnière disposée
sur leur bord supérieur ; ils sont également applicables
à des portes à plan horizontal s’ouvrant par rabattement
autour d’une charnière disposée sur leur bord arrière.
[0014] Une première caractéristique de l’invention est
caractérisée en ce que (figure 1) la tête annulaire (4)
comporte sur sa face intérieure une couronne dentée (7)
qui est formée par des premières dents (8) qui sont du
type à cliquet et qui présentent un flanc radial (8a) et un
flanc tangentiel (8b), lesdites premières dents (8) sont
susceptibles d’engrener sur des secondes dents (10) qui
sont formées sur le côté extérieur d’une pluralité de bu-
tées tangentielles (9) qui, à l’opposé du côté possédant
les secondes dents (10), ont un côté oblique (9a) et, grâ-
ce à un jeu adéquat, lesdites butées tangentielles (9)
sont situées chacune et respectivement dans des cavités
périphériques (12) d’un disque de frein (11) qui est tra-
versé par l’axe horizontal (5) et qui est emprisonné entre
la tête discoïdale (3) et le couvercle (6), lesdites cavités
périphériques (12) ayant un fond oblique (12a) dans le-
quel repose le côté oblique (9a) des butées tangentielles
(9), ledit fond oblique (12a) ayant une inclinaison et une
largeur telles que le long de celui-ci la butée tangentielle
(9) coulisse entre une position d’accouplement, dans la-
quelle les secondes dents (10) de la butée tangentielle
(9) engrènent sur les premières dents (8) de la couronne
dentée (7) de la tête annulaire (4), et une position de
désaccouplement, dans laquelle ces secondes dents
(10) et premières dents (8) sont dégagées. Comme on
le remarque à la simple observation des figures 1, 2 et
3, le montage du dispositif révélé est obtenu par simple
assemblage, selon le procédé suivant : le disque de frein
(11) est placé à l’intérieur de la tête annulaire (4) ; les
butées tangentielles (9) sont introduites dans leurs cavi-
tés périphériques (12), qui sont alors délimitées à l’exté-
rieur par la couronne dentée (7), et dans lesquelles elle
s’emboîtent avec jeu ; la tête annulaire (4) est placée au-
dessus de la tête discoïdale (3), avec intercalation du
joint à friction (13) ; le couvercle (6) est placé sur la tête
annulaire (4) de façon à rester immobile en rotation par
rapport à la tête discoïdale (3), au moyen de l’emboîte-
ment de protubérances dans des logements, qui n’est
pas l’objet de l’invention ; finalement, et par intercalation
des rondelles de flasque (14), l’axe horizontal (5) traverse
le couvercle (6) et est vissé sur la tête discoïdale (3)
jusqu’à ce que la pression voulue soit générée sur le
disque de frein (11) en fonction duquel dépend le poids
de la porte sur laquelle doit être installé le compas. Les
figures 4 à 9 montrent en détails la constitution de : le
disque de frein (11), avec (figure 6) ses cavités périphé-
riques (12) ayant leurs fonds obliques (12a) ; la tête an-
nulaire (4), avec sa couronne dentée (7) et ses premières
dents (8) à flancs radial (8a) et tangentiel (8b) (voir détail
de la figure 9) ; et (figure 8) l’une des butées tangentielles
(9), avec ses secondes dents (10).
[0015] La fonctionnalité du dispositif préconisé est il-
lustrée au moyen des figures 10 et 11, à partir de la po-
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sition fermée du compas montrée à la figure 3, et dont
on suppose que la position d’accouplement est celle de
la figure 11. Dans la figure 10, on illustre ce qui se produit
lorsque le second bras débute sa rotation dans le sens
contraire des aiguilles d’une montre : les flancs tangen-
tiels (8b) des premières dents (8) de la couronne dentée
(7) poussent les flancs respectifs des secondes dents
(10) des butées tangentielles (9), et le côté oblique (9a)
de celles-ci coulisse sur le fond oblique (12a) des cavités
périphériques (12) du disque de frein (11), en produisant
la position de désaccouplement que montre cette figure
10 et qui suppose que la rotation dans ce sens n’offre
aucune résistance, un coulissement entre les pointes de
chaque denture étant alors observé. Si, à partir de cette
situation, on produisait la rotation dans le sens des
aiguilles d’une montre, les premières dents (8) engrène-
raient sur les secondes dents (10), les butées tangen-
tielles (9) se déplaçant vers la partie la plus étroite des
cavités périphériques (12), et on obtiendrait la position
d’accouplement montrée en figure 11 et dans laquelle
apparaît, dans ce sens, une résistance à la rotation, avec
une intensité dépendant du niveau de serrage exercé
par l’axe horizontal (5).
[0016] Une autre particularité de l’invention est que le
premier bras (1) est coplanaire par rapport à sa tête dis-
coïdale (3), tandis que le second bras (2) est oblique par
rapport à sa tête annulaire (4), de sorte que le second
bras (2) converge avec le premier bras (1) jusqu’à ce
que, à l’état de repos, les extrémités de chacun d’eux
soient situées dans un même plan rotatif, le second bras
(2) ayant une flexibilité lui permettant une détente élas-
tique rotative afin que son extrémité dépasse l’extrémité
du premier bras (1). Grâce à cette solution simple, on
parvient à inverser l’action du compas afin qu’il offre une
résistance à la rotation dans le sens opposé à celui qui
a précédé l’inversion.

Revendications

1. Dispositif de compas pour mobilier, tels que les com-
pas qui sont utilisés pour compenser le poids d’une
porte qui est pourvue de charnières sur un bord ho-
rizontal, de sorte que, lors de la manoeuvre d’ouver-
ture, il suffise d’appliquer une légère impulsion, et
pour que la porte reste ouverte dans une quelconque
position intermédiaire de sa course dès lors que la-
dite légère impulsion est interrompue, tandis que
pour produire la fermeture il est nécessaire d’appli-
quer une poussée apte à dépasser le poids de la
porte qui est justement supporté par le compas, ledit
compas comprenant un premier bras (1) et un se-
cond bras (2) qui sont fixés par une extrémité, l’un
à la porte et l’autre au meuble, et qui, par l’autre
extrémité, forment chacun une tête, première ou dis-
coïdale (3), et seconde ou annulaire (4), qui sont
articulées entre elles au moyen d’un axe horizontal
(5) qui est associé à des moyens élastiques de ser-

rage et qui est vissé à la tête discoïdale (3) au travers
d’un couvercle (6) qui est accouplé de façon perma-
nente à la tête discoïdale (3), par intercalation de la
tête annulaire (4) et de moyens de freinage dont l’in-
tensité de freinage est régulée par les moyens élas-
tiques de serrage, caractérisé en ce que la tête
annulaire (4) comporte sur sa face intérieure une
couronne dentée (7) qui est formée par des premiè-
res dents (8) qui sont du type à cliquet et qui présen-
tent un flanc radial (8a) et un flanc tangentiel (8b),
lesdites premières dents (8) sont susceptibles d’en-
grener sur des secondes dents (10) qui sont formées
sur le côté extérieur d’une pluralité de butées tan-
gentielles (9) qui, à l’opposé du côté possédant les
secondes dents (10), ont un côté oblique (9a) et,
grâce à un jeu adéquat, lesdites butées tangentielles
(9) sont situées chacune et respectivement dans des
cavités périphériques (12) d’un disque de frein (11)
qui est traversé par l’axe horizontal (5) et qui est
emprisonné entre la tête discoïdale (3) et le couver-
cle (6), lesdites cavités périphériques (12) ayant un
fond oblique (12a) dans lequel repose le côté oblique
(9a) des butées tangentielles (9), ledit fond oblique
(12a) ayant une inclinaison et une largeur telles que
le long de celui-ci la butée tangentielle (9) coulisse
entre une position d’accouplement, dans laquelle les
secondes dents (10) de la butée tangentielle (9) en-
grènent sur les premières dents (8) de la couronne
dentée (7) de la tête annulaire (4), et une position
de désaccouplement, dans laquelle ces secondes
dents (10) et premières dents (8) sont dégagées.

2. Dispositif de compas pour mobilier selon la revendi-
cation 1, caractérisé en ce que le premier bras (1)
est coplanaire par rapport à sa tête discoïdale (3),
tandis que le second bras (2) est oblique par rapport
à sa tête annulaire (4), de sorte que le second bras
(2) converge avec le premier bras (1) jusqu’à ce que,
à l’état de repos, les extrémités de chacun d’eux
soient situées dans un même plan rotatif, le second
bras (2) ayant une flexibilité lui permettant une dé-
tente élastique rotative afin que son extrémité dé-
passe l’extrémité du premier bras (1).

7 8 



EP 1 876 318 A1

6



EP 1 876 318 A1

7



EP 1 876 318 A1

8



EP 1 876 318 A1

9



EP 1 876 318 A1

10



EP 1 876 318 A1

11



EP 1 876 318 A1

12

RÉFÉRENCES CITÉES DANS LA DESCRIPTION

Cette liste de références citées par le demandeur vise uniquement à aider le lecteur et ne fait pas partie du document
de brevet européen. Même si le plus grand soin a été accordé à sa conception, des erreurs ou des omissions ne
peuvent être exclues et l’OEB décline toute responsabilité à cet égard.

Documents brevets cités dans la description

• ES P200002789 [0005] • WO P200002789 A [0006] [0009] [0009]


	bibliographie
	description
	revendications
	dessins
	rapport de recherche

